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Le succès de Mons 2015
est aussi celui des habitants

DU GRAND HUIT AU GRAND OUEST (1/2) La fête s'est emparée de tout le territoire
~ Six mois après la fête
d'ouverture, Mons 2015
affiche un bilan positif.
~ Mais loin des rendez-vous
de prestige et des médias,
une autre capitale européenne
de la culture prend forme.
~ Le Grand Huit comme
le Grand Ouest préparent déjà
l'avenir pour les gens d'ici.

Bien sûr. 100.000 personnes ont
participé à la Tete d'ouverture,
185.000 visiteurs ont admiré les

œUvres de Van Gogh et 35.000 ama-
teurs d'insolite ont sillonné le laby-
rinthe de tournesols sur la Grand-
Place ... Mais depuis le début de l'année,
Mons 2015 a aussi sa face cachée, la
part invisible d'un formidabl€ iceberg
culturel et fe.tif Appellation officielle:
le projet «Territoires "h. Petits noms po-
pulaires: le Grand Huit et le Grand
Ouest, oU conutlent des centaines de bé-
névoles et des milliers d'anonymes ont
incarné le projet de capitale européenne
de la culture dans les quartiers et les
communes de la périphérie.

Le Grand Huit, pour débuteT. L'entité
de Mons est composée de dix-neuf an-
ciennes communes, de Jemappes et
Cuesmes, vieilles cités minières, jusqu'à
Harmignies ou Villers-Saint-Ghislain,
franchement rurales. Dès 2010, la dési-
gnation du chef-lieu du Hainaut par la
Commission européenne a suscité des
réactions en sens divers, plutôt atten-
dues: une bonne part d'enthousiasme,
c'est vrai, mais aussi une grosse indiffé-
rence et même une opposition plutôt
franche de la part des plus réfractaires.

La Fondation s'est retrouvée
en quelques semaines
à la tête de 527 projets citoyens

Comment mobiliser la population?
Comment l'associer à la démarche?
Comment la transformer en acteur de
l'événement? La petite équipe consti-
tuée a.utour d'YvesVasseur, le commis-
saire général de Molli! 2015, a pris les
devants. « Il fallait éviter ce qui s'est
produit pour Marseille 20]3, par
exemple: venir avec un joli programme
et tenter de le vendre, U'/..lX habitants avec
plus ou moins (le s'l1Lri;.s», e.l[pliqueau-
jourd'hui Emmanuel Vinebon, chargé
du projet « Territoires ».

Curielliiement, l'histoire du Grand

Huit est d'abord celle d'une bonne idée
qui tourne mal. Dès 2012, Mons 2015
lance un vaste appel à projets pour
pousser les artistes locaux et le monde
associatif à proposer des idées qui se-
ront financées par le budget de la Fon-
dation. «J'ai tout de suite dit à fi'es
Vusse,ur que: ce, n'é,tait pas une. lRmne:
idée, se souvient Emmanuel Vinehon.
No'iliJallwns oU'l'r1.rdRSportes qu'ilJau-
droit refermer aussitôt au nez de tout ce
public. Nous allùm ..8 faire beaucoup de
déçus, ce qui pouvait coûtercheràMons
2015. »

C'était bien vu: la Fondation s'est re-
trouvée en quelques semaines à la tête
de 527 projet. citoyens, avec l'objectif et
les moyens d'en financer une bonne
vingtaine à tout casser. «J'ai en'l'oyi un
cuurrier aUie500 pcrrkurs !ù:, prr:detsqui

avaient été.ér.·inm, nous sn avuns reçu
360 en tête à tête dont un bon tiers avait
comnre seule ambition de nous engu.eu~
1er, resume Emmanuel Vinehon. No'US
avuns pris ce conflit en pleineface., mais
c'est sur ce terreau ql1R nous U'i:'OnB

construit le Grand Huit. Ji>

Un dialogue presque miraculeux s'est
noué avee ceux qui ont décidé de pour-
~l1ivre l'aventure de Mons 2015. Vin-
chon, LoÏc Clairet (en charge de la di-
mension festive et gastronomique) et
leur équipe ont sillonné le Grand Mons,
créé huit secteurs, progranuné huit évé-
nements avec des points de conver-
gence : la place des familles et des en-
fants, l'idée de parcours ludique, des ar-
tistes en résidence, à boire et à man-
ger...

La vie de château à Ghlin, la quête

d'une licome à Hyon, des alpages sur un
terril à Cuesmes oU un :retour dans le
passé de trois siècles à Harveng (voir ci-
dessous) ... Les gens du eru, les petites
associations et les artistes locaux ont
mis la ma.in à la pâte durant deux ans.
Un travail titanesque pour l'équipe
2015 : -« Nous avons comptabilisé plus
de,2.000 réunion..s et contacts Jusqu'en
dicembre 2014, souligne Emmanuel
Vinehon. Nous avons réussi à mobiliser
les bénévoles, non pas sur leurs projets
initiallX qui avaient été e'liminés par le
jury, mais en les poussant à. travailler
sur un thème, cmnmun propre à leurs
lieux de vie. »

Et pas question de plaisanter! «No"US
avon.•..mainte,nu une,exigence, artistique
forte, explique le Français. Nous avon.s
eu de tuut, de,sfuus de b011.saijusqua.des

sportifs du dimanche, plus d. 0'00 psr-
sonnes acti'l·e.sau total pour ce Grand
Huit. Surtout, nous avons JaU de lafor-
matlon sans le dire: dans chaque com-
mune auJuurd'hui, df.'.sgens sat·e,nt pri-
parer un budget pour U'fIR fête ou dresser
unefiche teclmique pour un spectacle.»

Voilà le snccès de Mons 2015 à travers
ce Grand Huit: la capitale européenne
a semé des graines artistiques panni les
associations. elle a aidé les uns à tra-
vailler avec les autres, elle a poussé les
timides sur sœne, les voisines à rencon-
trer les voisins ... «llfaudra thésauriser
sur ce sr.œcls, mettre en plaœ une petite
cellule de l'imaginaire mantois », re-
commande Emmanuel Vinchon .•

~RIC DEFFET

DEMAIN = LE GRAND OUEST
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Curieusement, 1histoire

28/07/2015

Grand Pour les « Territoires », 1.1dans le centre de Mons et à Jemappes, Mons 2015 aura Invest12,25 millions, sur un budget global de 60 millions. "MONS >015.

TÉMOIGNAGE

« LesMontois sont des grands râleurs ))
Le Français Emmanuel Vinchon a été chargé du projet « Terri-
toires» pour Mons 2015. Témoignage.
{(Nous avons passé six mois à marcher pour comprendre fa géo-
graphie de Mons. fi faJlait tester la réafité pfutôt que d'essayer de
vendre un programme. Nous voulions voir ce qu'était ce paysage,
qui y vivait, qui y travaillait ce qui y fondionnait ou pas. Nous
avons tmvaiffé sur les cartes, les déplacements, les endroits co-
chés, (es endroits montrés, d'où notre intérêt pour sortir de ('in-
tra-muros. Les Montois sont des grands râleurs, ils avaient raison
de cmindre que Mons 2015 soit une exclusivité pour (e centre de
la ville. I/s ont soulevé des problèmes
important:> : infra-muras contre extra-
mures, Mons contre le Borinage, mais
aussi artistes amateurs contre profes-
sionnels. Nous avons pris conscience
de tout cda. les huit secteurs retenus
incarnent des identités géographiques
et culturelfes qui permettent de
raconter des histoires. )}

territoire Harveng prépare sa grande fête
Pour se rendre à Harveng, il

faut le faire expres ou ... se
perdre, direction Beaumont. À
l'abri des grands axes routiers,
les 540 habitants de ce petit vil-
hq;e du bout du bout de l'entité
montoise perçoivent à peine
l'éoho des festivités qui animent
le centre-ville dans le cadre de
Mons 2015. Mais comme tou;; les
habitants du chef-lieu du Hai-
naut, ils n'échapperont pas à la
lame de fond du Grand Huit qui
de IÏ10is ell IÏ1ois, illonde de tetes
et de spectacles tout le territoire
de la capitale européenne de la
Clliture.

La cartographie tres parti-
Clllière imaginée pour ]e Grand
Huit a accouché d'un ensemble
rural hétéroclite qui fusionne
Harveng avec les anciennes
comlnunes de Harmignies,

Spiennes, Villers-Saint-Ghis-
Iain, Nouvelles et Saint-S}m-
phorien. Mais le 12 septembre
prochain, c'est bien la première
citée qui accueillera les festivités
de Mons 2015. Le coquet village
s'y prête à nletveille avec ses an-
ciennes fermes, sa belle place tri-
angulaire que domineIlt l'église
et le vieux cimetière, maïs sur-
tout le parc du château qui ou-
vrira ses grilles pour l'occasion.

Ce soir-là, c'est logiquement
dans la salle de réunioll de l'ex-
maison commlmale de Harveng
que Manuela, Arnaud, Delphine
et quelques autres se retrouvent
p our mobiliser les troupes. «Le"
gens étarent frileux à l'égard de
la Fondation Mons 2015,
explique Arnaud. Les projets
n'émergeaient pas. Certains crai-
g'Tluient qu}un leur impose une

e.œpo.sition d'art contemporain. il
fallait faire comprendre aux ha-
bitants qu'ils devaient s'impli-
quer; et puis enfin lesfaire b",,-
ger. Nous avuns réu..s.si. .1-;'

Depuis deux ans, une associa-
tion «Harveng Joie»- met un
peu d'animation dans le village.
Ull bOIl point de départ pour
mobiliser des amis, des voisins,
des petites stmctures de fait,
ju.sque dans les villages proches
associés à la fête. Un projet a pris
forIÏ1e : Illi voyage dans le temps
ju.squ'au XVIIIo siècle, les décors
looaux sont d'époque.

Autour de la grande table, des
gens d'ici et d'un peu plu.s loin,
qui ne se connaissaient pas ily a
quelques jours encore. C'est le
miracle du Grand Hui\. Chacun
vient avec sa petite idée. Un cra-
cheur de feu, un musicien, des

danseurs, un tailleur de pierre,
des producteurs artisanaux et en
soirée la projection du Maître de
musique de Gérard Corbiau. Et
pourquoi pas un COcllOIl grillé?
Pourquoi pas ...

Amaud déploie un plan du vil-
lage : le 19 septembre, on y dé-
nombrera près de 200 per-
sonnes en costumes d'époque,
une trentaine d~anilnations, en
plus d'un marohé trois fois oen-
tenaire. Mons 2015 va donner un
collp de projectetit sur HarveIlg
et ses environs. Le début d'une
nouvelle vie pour le village? •

E.D.

••

Retrouvez reportages,

: ,; "~l.~~•..F. photos et dossiers
\ . , 5t.Ir la capitale

européenne
de la ClJ Iture sur notre site.
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